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Hariri, revenant et favori des législatives libanaises
Six mois après ses démêlés avec Riyad, le chef de gouvernement n'a jamais été aussi populaire

BINIioUTH • mrœ$pondan'

l1Ya six moi$, Saad Harlrl m;..
lait la mort politique. A qua'
rante,.huit heure des éltK:-
tions Iegislatives du 6 mal, 11

est le candidat le mieux placé il sa
propre succession au poste de pre-
mier mInistn! du Uban.1.e chcl'du
Courant du futur, à dominante
sunnite, que le pouvoir sJl.Oudien
avait t~m:é il démissionner le 4nlJ"
vembre, depuis Riyad. en repli-
sallIes à sa politique d'at:tOmmo-
dement avec le mouvement chilte
pro-iranien HezboIlah.engagé mi·
litalrement enSyrle, devrait. sil'on
en croit les sondages et les analys-
tes politiques, se voir confier la tâ-
che de former le nouvel exéartif
par le president, Michel Aoun.

Sauvé du gouffre par le refus du
chef de l'Etat d'entériner sa démis-
sion, libéré de sa semi-captlvité
saoudienne par l'intervention
d'Emmanuel Macron, Sud Hariri
avait regagné Beyrouth après
trois semaines d'absence. II avait

«On le sent plus
libéré. Il se

présente comme
unleadeur.

plus seulement
comme un

hérltierD
ALI MOURAD
politolog~e

repris son mandat le 5 décembre,
après une promesse de pure
forme des membres de $On gou.
vernement. dont le Hezbollah. de
ne pas s'ingérer dans les affaires
de1lpays de la œgion. La mnsulta-
tkIn de dimanche, venant aprè:lla
nonnalisation apparente de ses
relatil>ns avec l:Arable saoudite,
qui s'est engagée. en avril. à oc·
troyerun milliardd'eUIOS depœts
à Beyrouth, devrait conucrer
!ion rétablissement comme chef

incontesté de la communauté
sunnite. et donc comme premier
ministre. ce poste revenant obli-
gatoirement au Liban à un mem·
bre de cette communauté.

" Avant novembre 2017, on enten·
dait parler de la fin du hariril;me.
souligne le politologue AIl Mou·
rad.Saad Hariri &itvuèomme un
mou. ses rivallX SI! priparaient il
prendre sa mite. Mais l'épisode
saoudien, qui s'apparente el une
tentative dÛ$$aS$inat politique. lui
Q donné la légitimité qui lui man-
quait Même s'il recueille moins dl!

voix que 101$ des précédentes légis-
latives. en 2009, 01'1 sait qu'il Il)! 0
pas d'altemt1flve. Ce ~ralui le pro-
chain chef de gOllVe17l('1flent »

Le ms du premier ministre Rafic
Hariri. assallSiné en 200S, a Jàît
campagne en Se présentant
comme le garant de la stabilité du
Liban et en Insistant sur les Và·
leurs de modération et de coexis·
tence, seule façon de faire face, se-
lon lui. aux pêrlls économiques et
sécurltaîre.i qui minent le pays.

Plusieurs • faucons » du parti,
conune l'ancien premier minlstre
Fouad Sinlora et le député sortant
Okab sala, partisans d'une ligne
plus musclée il l'égard du Hezbol-
lah. ne se représenh)nt pas.

En tout, le Futur aligne trente,.
sept candidats - dont vingt et un
nouveaux visages et seulement
quatre femmes - réunis sous le
slogan du •.mllsman bleu, qui pro-
Œgr le Liban ", une réfërenœ au
JnlIUVllls œil, c:royanœ enmre tres
populaire au Moyen.{)rjent.

Campagne l fan6rlc8ine
Sillonnant le paylI dans un hélicop-
tère de l'armée - ce qui a suscité
des critiques de la part d'o'pPlJ"
sants s'estImant lésés -,le premier
ministre a enchaîné les meetingsâ
grand spectacle, très médiatisés,
ponctués de séances de selfie$,
une pratique dont il est partlêuIiè-
rement friand " Le Saad Hariri dl!
2018 nest pas le Saad Hariri de
2009, constate Bassam Chabb.
candidat du Futur à Beyrouth. Il

J'appuie non mdement Sllr /'héri-
tagedeson père. maisaussisUfson
bilan de premier ministre depuis
2016. " " Ollie serlt plus libéré, aJ-
franchL dit Ali Mourad. n se pre-
sente' romme un leadeur. non plus
seulement tomme un hêritier. "

l'objectif de cette campagne à
l'amêrkaine, sans verttllble enjeu,
est de créer un ef1et de masse, une
dynamique irrépres5ib~, qui si-
phonne les VQb; des concurrents
sumûtes du Futur. Et ceux-ci sont
nombreux. l'introduction d'une
dose de proportionnelle dans k
mode de scrutin leur donne l'es-
poir de grignoter les positions de
la maison Hariri. Dans la
detIJtiètne drtonscription de Bey-
routh. où il lie présente, comme
dans la région deTripoll et mêmJ;l
de Saïda, deux autres fiefs sunni·
tes,le premier mlnlstre risque, se-
lon les l>hservateurs, de perdre
quelques slqes.

A Tripoli. il est roncurrentê sur
sa gauche par le milliardaire Najib
Mfkati, ancien premier ministre,
accusé d'être" le cheval de Troie »
du He1bollah. et, sUt sa drolW, par
AchrafRifI, un dissident du Futur,
ex·ministre de la justiCe. qui lui re,-
proche d'être trop conciliant avec
le mouvement chilte. le nouveau
mode de scrutin risque aussi de
nuire à sa c:apaclté de coopter des
candidatld'autres communautM,
chiites et chrétiens. De peur que
son score soit nettJm1ent inférieur
à celui de :W09 -le Futur :watt
a!l>rsn!colté trente et un sièges. ce
qui avait fait de lui le parti le plus
puissant .du Parlement -, Sud
Hariri 11 musclé son discours ces

«Le Hezbollah
a besoin d'Hariri

pour assurer
la stabilité

économique du
pays et faire venir
les investisseurs D

U55AMCIWI1I
candidat du Futur il Beyro~th

derniers jours. A l'lI'nage du Hez-
bollah. qui joue de l'effet repous-
soir d'Israël et de l'organisation
Etat islamique, ses dewc bêtes noi-
teS, la fonnatioil sunnite agite le
spectre du ~ retour de la tutelle sy-
rienne », une référence à t'occupa-
tion du Uban entre 1976 et 200S.
par les troupes de Damas.

Plw:leurs proches dupouvoirsy-
rien, en poste durant ces an-
nées-là, se presentent en effet aux
êlections, comme Jamil Al-Sayed.
ex-chef des sertrices de renseigne-
menthbanais, qui dispose du sou-
tien du Hezbollah. Face il la possi-
bilité que le mou1rement pro-ira-
nien s'empare de deux sièges dans
la capitale, traditionnellement ac-
quise aux partis sunnites et dlré-
tiens, Hariri a aussi dénoncé, il
mots couverts.. une menace sur
" l'identitéarabtde Beyrouth ".

Temdn~
Ces accès de temion ne dl:vraient
pas empêcher lesdeuxpartis,sltôt
les urnes dépouillées, de trouver
un nouveau tenain d'entente. « Lé
Hezballoh a besoin d'Hariri pour
assurer la stabilité ironomlqur du
pays et faire venir les InvestiJseu1'$,
estime Ba&sam Chabb. Le premier
minlst1l'osu$i: positiorinercamme
la plaqur tournante, le tampon en-
tre les Ot;ddenmw<: et le camp pro-
Téhéran.•• " Hariri amlllge le Hez-
bollah, il lui permet lit jlJuu son
rôle régional SQ1lJ être dérangé ••,
renc;ht'rit AlIMourad.

Les résultats du scrutin devront
être lus à t'aune de ce duo impro-
bable. Une perte llotable de sièges
sunnites traglliserait Harlrl face à
son partenaire/adversaire qul' en
collaboration avec le parti Amal,
s'attend à récupérnr les vlngt-5ept
sièges c:hlites mis en jeu et ilcon-
forter ainsi son hégémonie sur
cette rommunauté. • LeHezbollah
se romidère comme le IIOinq.u!!Ur
de la fJlH!rre tn Syrie, décrypte Sam!
Klelb, journaliste à la chaine de té-
lévision Mayadeen.l1 pourroit êtn!
tentédObtmir les dividendes polit[-.
ques de œtte victoire. en exigeant
un accord degouvemrmentrncare
plus ci son avantage ..••

BIlNJAMDi lIAIITIllI
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Des candidats alternatifs face à l'entre-soi politiq ue libanais
CANDtDATS I1B LA SOCJ:tri CMJJ!, oppo-
sants à l'establishment ou forces alternati-
ves ~n devenir, œrtains, au sein de listes
électorales réformatrices, rêvent de jouer
les trouble-fête lors des légilliativeslibanai-
ses du " mai. •.an en a assez de CI! système
polftiqUl' qui jooe dl' la pl;'lIr rommunOlJtaire
pour diviser les gens. Lellrll rep~entœlt$
nOOt aucune vision, le pays s'ejfondl'f!. Ils ne
cherd!ent qu'el se maintenir au pouvoir! "',
dénonce Lamy Haytayan. Experte en l'eS-
soun;es pétrolières, elle est candidate à Bey-
routh pour la liste Koullouna Watani, la
principale coalition réfonnlste, qui pré-
sente plus de 60 candidats dans le payll.

DélIlS les :tang5 de ces fonnatilms qui con-
testent les partis au pouVQir.on trouve des
militants du mouvement ••antisysœme»
de.:ilOOs.des figures de lagauche ou des per-
sonnalités du monde associatif. Les fem-
mes }'sont bien repmentées alors qu'elles
ne sont quequatreàsiéger sur 128 membres
du Parlement actuel. Parmi leurs mots d'or-
dre: réformes, lutte (:Ontrelawnuption, re-
jet du discQurs confessionnel .•. En tant que
wciêté civile. après des années de lutte sur le

temzln paur fâire avanœr lès droits dvtques.
nous avons senti que nous devions passer il
un niveau supérieur, en entrant dans rarène
politique ••, aplique Zoya Rouhana, candi-
date de Koullouna watlni, la liste rêfor-
tnlste, dans la cirtonscription du Chouf-
Mey et directrice de Kara,une ONGqui lutte
contre lesvio1enœs faites aux femme!>.

• Percer llU proctleIn 1CI1ltIn.
Nouveaux venus ou militants politiques
chevronnés, ils ont été encouragés à se pré-
senter par le mode de sautin, une propor-
tionnelle unique en son genre, il l'échelle
de quinze circonscriptions de tailles inéga-
les. o Nous voilIons bâtir lin Etutdedroit, un
Etat mat acc;omer plus de place aux servi-
ces publics, détaille Jad Chaaban. directeur
de campagne de la coalition d'opposition
civile Madaniya, qui concourt également
dam la région du Chouf-Aley. Notre v0-
lonté de combattre la corruption. de déve~
Japper les services locaux. parle aux gens. Ils
sont intrigués par lefait que nous proprr
sians dn visages neufs. La moyenne d'âge
des candidats de notrr liste est de4oans ... ~

Les Libanais fustigent volontiers l'incu-
rie de leur classe politique ou l'improduc-
tivité JégendaiJl!de leurs députés, dQnt lell
sièges sont répartis selon des quotas con-
fessionn.els. Pourtant, les formations au
pouvoir depuis des décennies devraient
se maintenir. Malgré leun eflOrts, les can-
didats alternatifs ne peuvent pas espérer
mieux qu'une poignée de sièges. Leun lis-
tes ne font pas le poids face au système
communautaire et clientélistequi régit la
politique libanaise. On les dit aU$sj mal
préparées ou desservies par des discours
et des alliances trop floues.

«C~ une bataille pour ouvrir la porte,
pour percer llll proc:hafn scrutin ", veut
croire Riad Al-Assaad. un entrepreneur d.e
59ans, déjà candidat par le passé, à la tête
de la liste Ensemble pour le changement,
un ensemble hétéroclite d'indépendants
et de communistes, dans la région de Tyr-
Zahrani (sud).••La présence de nombreux
Jeunes dans la course, qui veulent reinvestir
la polftiqlle donne de l'espoir », ajoute-t-l!. _

LAUBE STIIPHAIiI

(BJlYl\OUTH, CO!O.JlSPOND.'NÇJl)
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